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Marcel Piciion (1921-1954). 
Par H. LIumbert et J. Leandri. 


Le 23 juillet dernier, notre collegue Marcel Pichon, a peine age 
de trente-trois ans, etait emporte en quelques heures par une hemor- 
ragie cerebrale. Le Laboratoire de Phanerogamie, dont il etait 
un des Assistants, perd en lui un savant remarquablement doue pour 
la Systematique, a laquellc il avait, en quelques annees, fait faire 
des progres considerables dans plusieurs groupes. 

Ne a Prague d’un pere frangais appartenant a l’Enseignement et 
d’une mere tcheque, Piciion etait venu jeune a Paris, oil il fit de 
brillantes etudes au lycee Louis-le-Grand, puis a la Sorbonne. 
Encore eleve de licence, il venait travailler a l’Herbier du Museum, 
ou il entreprenait une revision complete de toute la classification. 
11 decouvrait ainsi dans differents groupes les points faibles de la 
systematique habituelle, et etait amene a faire l’etude critique de 
eertaines families. Nommc Assistant en 1941, il etait un des plus 
assidus aux reunions des Naturalistes du Museum, auxquelles il 
donnait quelques-uns de scs travaux les plus remarques. 

Sa refonte de la classification des Alismatacees, Butomaeees et 
Commelinacees a cte confirmee par les travaux recents des palynolo- 
gistes russes sur la structure fine du pollen. Ses nouvelles classifi¬ 
cations des Leeythidacees et des Bignoniacees, qui Pamenaient a 
assigner a cette derniere famille des voies de migration inverses de 
celles admises auparavant, ont egalement provoque un vif interet 
paririi les systematieiens. 
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Par des etudes tres poussees il a pu elever au rang de famille le 
genre Humbertia , dont la position etait discutee, et montrer le 
caractere heterogene des Monimiacees qu’il a propose de demembrer 
en trois families distinctes. 

Mais c’est surtout aux Apocynacees que Pichon a consacre le 
meiileur de ses efforts. 11 serait impossible dc citer tous les progres 
de detail qu’il a fait faire a la systematique de cette famille. Rap- 
pelons seulement l’emploi constant qu’il faisait des caracteres du 
pollen, sa refonte de la classification des Carissees par la nature de 
la cavite du fruit et la forme du hile de la graine, des Echitoidees 
d’apres les caracteres du retinacle de l’etamine, l’elevation des Cer- 
beroidces au rang de sous-famille, contre-balancee par 1’abaissement 
des Tabernemontanoi’des, et sa magistrale Monographie des Lan- 
dolphiees, qui devait lui valoir l’attribution du Prix de Candolle 
de la Societe de Physique et d’Histoire naturelle de Geneve, la 
recompense la plus haute que puisse obtenir un botaniste syste- 
maticien. 

C’est ce travail qui a ete presente par notre regrette confrere 
il y a seulement quelques mois comme these de doctorat. 11 sou- 
tenait brillamment cette these en Sorbonne et obtenait le grade de 
docteur avec les felicitations du jury. 

Nos lecteurs trouveront un expose plus detaille des travaux de 
M. Pichon sur les Apocynacees dans la Notice qui lui est consacree 
dans le tome XV des Notulae Systematicae publiees par le Labora- 
toire de Phanerogamie. 

Il ne bornait pas son activite aux etudes de systematique. Il 
avait publie a la Revue de Botanique appliquee et d’ Agriculture tropi - 
cale du Professeur A. Chevalier un interessant expose sur les Apocy¬ 
nacees a caoutchouc de Madagascar, et nous nous souvenons tous 
des notes sur la determination pratique des echantillons fleuris et 
des graines de Plumerioidees et de Cerberoidecs qu’il a presentees a 
nos reunions. 

11 avait pris aussi une part importante a la preparation du 8 e Con- 
gres international de Botanique tenu a Paris en juillet dernier, 
et avait cu l’honneur d’obtenir la charge d’organisateur de la section 
de Nomenclature. 11 donnait aux travaux de cette section une impor- 
tante contribution personnelle, ne comprenant pas moins d’unc 
dizainc de propositions, qui completaient les idees qu’il avait expo- 
sees autrefois sur les nomina alternativa , la formation de noms de 
subdivisions par l’adjonction de prefixes, les nomina specifica conser- 
vanda ct la notion de type botanique. 

Il convient de rappelcr aussi la part importante que prenait 
notre regrette confrere a 1’elaboration de la Flore de Madagascar et 
des Comores, dont il a prepare pour l’impression un grand nombre 
de families, et les autres occupations absorbantes et ingrates qui 
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lui incombaient comme Regisseur du service, fonctions dont il avait 
su s’acquitter de fagon a meriter les felicitations de la Cour des 
Comptes. 

M. Pichon n’a pas public moins de 71 memoires ou notes dans sa 
trop courte carriere scientifique ; plusieurs autres travaux de lui 
sont encore a l’impression. On ne peut que s’incliner devant une 
telle Constance, un tel labeur, de si belles qualites de systematise n, 
qui laissaient esperer qu’il pourrait succeder un jour aux illustres 
botanistes qui ont fait l’honneur de la chaire de Phanerogamic du 
Museum. Lcs regrets sont unanimes devant cette fin prematurce. 
Nous garderons le souvenir d’un jeune savant plein de qualites 
morales et intellectuelles, a qui un sort injuste n’a pas permis de 
donner toute sa mesure, qui eut ete grande s’il eut pu poursuivre 
assez longtemps la tache qu’il avait entreprise. 



